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Janvier- août 2024/2023 : - 0,6 % soit – 7 784 têtes



Janvier-août 2024/2023 : - 1,3 % soit  - 10 763 têtes



Janvier-juillet 2024/2023 : - 2,1 % soit – 3 895 têtes 



Toujours dans un contexte de moindre disponibilités et de consommation, les abattages ont
reculé sur les huit premiers mois de 2024, au regard de 2023.

Évolution corrigée du jour ouvré : Janvier-août 24/23: - 3,6 % soit - 25 263 têtes 

Janvier-août 2024/2023 : - 4,4 % soit - 30 638 têtes 



L'offre réduite a permis de maintenir les cotations stables sur les premiers mois de l’année, et de
limiter la baisse saisonnière à partir du printemps. En septembre, période de reprise de
consommation de viande vitelline, la hausse saisonnière des cotations a été amorcée.

s.01 à s.38 24/23 :  0,0 % soit 0 ct

s.01 à s.38 24/23 : - 0,7 % soit - 5 cts



Aux Pays-Bas, la production de veaux de boucherie a été dynamique sur le premier trimestre
permettant une stabilité des cours sur cette période. Le repli des mises en place en début
d’année, a limité l’offre en été, atténuant alors la baisse saisonnière des cours entre avril et
septembre.

s.01 à s.37 24/23 : - 2,2 % soit – 13 cts
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Janvier-août 24/23 : - 2,1 % soit - 36 234 têtes 



Dans le sillage de la baisse des naissances, les effectifs de mâles allaitants (croisés compris)
de 0-6 mois ont reculé sur les neufs premiers mois de l’année au regard de 2023. Cette baisse
restreint les disponibilités à venir pour les exportations de broutards, d’autant plus que le
dynamisme de l'engraissement en France observé en 2023 semble se confirmer.

Janvier-sept 24/23: + 4,9 % soit + 72 546 têtes

Janvier-sept 24/23: - 2,1 % soit - 183 386 têtes



Janvier-août 24/23: + 0,3 % soit + 1 869 têtes



s.01 à s.38 24/23: + 5,5 % soit + 19 cts

s.01 à s.38 24/23: + 5,1 % soit + 18 cts



La plus lente érosion du cheptel, et de la consommation, a entretenu la baisse des abattages
de vaches allaitantes sur les 8 premiers mois de 2024.

Janvier-Août 24/23: - 5,2 % soit - 24 438 têtes 

Évolution corrigée du jour ouvré : Janvier-août 24/23: - 5,8 % soit - 27 077 têtes 



Janvier-août 24/23: - 2,0 % soit - 7 773 têtes 

Évolution corrigée du jour ouvré : Janvier-août 24/23: - 2,6 % soit - 10 032 têtes 



Source : FranceAgriMer

Vache R standard s1-38 24/23 : + 0,9 % soit 5 cts

Vache O standard s1-s38 24/23 : - 5,6 % soit - 27 cts



En Europe, le manque d’offre en vaches de réformes laitières a entraîné une hausse
saisonnière des cours dans les principaux pays producteurs.

Moyenne UE s01-s37 24/23: - 1,6 % soit – 7 cts 



Les abattages de jeunes bovins ont été dynamiques, stimulés par un engraissement plus
important en France, ainsi que par une demande soutenue vers le pourtour méditerranéen.

Évolution corrigée du jour ouvré : Janvier-août 24/23: - 0,1 % soit - 629 têtes 

Janvier-août 24/23 : + 0,5 % soit + 2 271 têtes 



Le manque d’offre et la demande des marchés méditerranéens ont permis de soutenir les cours des
jeunes bovins, et ont atténué la baisse saisonnière des cotations. En septembre, la hausse des cotations
a été amorcée.

Note : à partir de la semaine 30, l’entrée en application de l’arrêté du 8 juillet 2022 distingue la cotation des gros bovins entrée abattoir standard et sous SIQO

JB R standard s1-s38 24/23 : - 0,3 % soit - 2 cts

JB U standard s1-s378 - 0,1 % soit 0 ct



Source : FranceAgriMer d’après douane française – Trade Data Monitor

Janvier-Août 24/23 : + 8,5 %  soit + 12 582 tec



Source : FranceAgriMer d’après douane française - Trade Data Monitor

Janvier-Août 24/23 : - 1,1 %  soit - 3 904 tec



Dans un contexte marqué par l'inflation, la consommation de viande bovine, calculée par bilan,

a continué de diminuer en 2024 par rapport à 2023. Parallèlement, la dépendance aux

importations est quasiment stable au regard de 2023.







Évolution Janvier-Juillet 24/23 : - 1,4 %
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